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Projet TransAgriDom (TAD) 

Réunion action projet TAD 
 

ODJ et CR 
 

Date 05/07/2019 
8h (Heure Antilles) 

Rédacteur :  
Stéphane Saj 

Nombre de pages : 
3 

Date d’envoi :  
08/07/2019 

 

Invités : 

E Decayeux (973), C Bortoli (972), S Mitais (976), S Lefebvre (971), J louis-Sydney (972), S Saj (973), Y Uneau 

(971) 

Absents excusés : AL Rioualec, L Vannesson (976), 

Diffusion : 

Responsable du projet (JM Thévenin) 

Liste des présents et absents 

 

Objectif : Préparation stages 5.1. ; préparation atelier AF dans le cadre des journées techniques des RITA.  

 

ODJ : 

1 - Avancement du stage dans chaque DOM 

> enquêtes de terrain 

> données : où en est la saisie, sont-elles complètes? 

> rédaction du mémoire : validation de la problématique 

> dialogue tuteurs scolaire / maitre de stage / stagiaire 

> planning de la suite du stage 

 

2 - Posters de synthèse : quoi mettre en avant et comment? 

>  posters individuels 

>  poster commun  

 

3 - Points projet TAD général 

> points admin divers 

> pré-inscription journées octobre 

 

4 - Divers/expression libre 

        > points que les personnes présentes souhaitent discuter  
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COMPTE-RENDU SYNTHETIQUE 

 

1 – Avancement des taches du stage dans chaque DOM 

 

 976 : S Mitais évoque la « succession » de maîtres de stage, et excuse L Vannesson qui a pris le relais 

d’AL Rioualec de son absence. Huit futurs producteurs de cacao se sont associés et sont 

actuellement en cours de plantation. Pas de production à ce jour. Il existe des rejets de pieds de 

cafés sur les bords de cours d’eau sur des sites ayant appartenu à des coloniaux. Les caféiers 

abandonnés sont retournés à « l’état sauvage ». Certains sont récoltés pour leurs vertus 

médicinales (sic). Certaines personnes ont récoltés récemment des cerises et les stockent en 

attendant un éventuel preneur (apparemment 300 kg de cerises séchées). Le travail sur la vanille 

est effectué par une autre stagiaire avec laquelle Simon est en contact. En ce qui concerne les 

concessions sur le domaine départo-domanial. La DARTM a contracté avec une 60aine 

d’agriculteurs sur 3 zones de Mayotte. Les conventions n’ont jamais été respectées, à part 2-3 cas. 

Une des raisons évoquées pour ce non-respect est le fait que les territoires sous convention ont été 

« préemptés » récemment par l’état et que les habitants/occupants ne comprennent pas pourquoi 

ils ne peuvent plus utiliser ces derniers comme ils l’entendent. L’ensemble de ces informations est 

considéré comme précieux et répondant aux problématiques initiales du stage. Elles doivent donc 

être évoquées de manière explicite dans le mémoire de S Mitais.  

Cinq autres stagiaires issus de la même formation que S Mitais sont présents à Mayotte. Ils semblent 

tous avoir des missions assez proches les unes des autres. Une non-coordination des actions de la 

part des institutions d’accueil est donc à déplorer. Les stagiaires, en accord avec leurs tuteurs de 

stage respectifs, se sont divisés le territoire à « explorer ». S Mitais s’est donné comme mission la 

réalisation d’une enquête sur le rôle et l’utilisation des arbres dans les systèmes de culture mahorais 

dans la zone nord de l’île, sur un ancien domaine colonial. Cette proposition a été validée par sa 

tutrice de stage, I Michel. 

 

 971 : S Lefebvre a fini son travail d’enquête. Une 40aine de producteurs a été interrogée. 4-5 seront 

éliminés dans le travail d’analyse qui va s’en suivre (données incomplètes, outliers). Les 1ères 

analyses portent sur des corrélations entre type de systèmes (présence de vanille, café ou cacao) 

et types d’arbres associés.  L’entrée « typologie » n’est pas encore en cours d’analyse. S Lefebvre 

annonce des difficultés dans l’approche statistique à ce niveau. S Saj et E Decayeux ont proposé de 

soutenir la démarche analytique (échange de fichier, travail en partage d’écran). Un rapport est par 

ailleurs en cours de rédaction. Une restitution est prévue auprès des producteurs lors de la journée 

porte-ouvert de l’Assofwi le 10/08/19.  

 

 972 : C Bortoli évoque la situation inchangée par rapport à la réunion précédente en ce qui concerne 

les cultures de cacao, café et vanille. Il y  a de grandes difficultés de communication entre acteurs 

du territoire. Par rapport à la réunion précédente, C Bortoli a tout de même pu échanger quelques 

messages avec un producteur de vanille (sur les 3 existants sur le territoire apparemment) qui 

évoque un peur des vols. Environ une dizaine de producteurs de cacao sont « professionnels » en 

972 et 60-70 personnes ont des cacaoyers dont les fèves sont vendues aux chocolatiers type 

LAUZEA. JLS évoque le fait que la présidente de la coopérative VALCACO siège dans l’opposition à 

la CTM alors que le président du PNR siège, lui, dans la majorité. Ceci souligne parfois la difficulté 
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de travail dans les DOM où de nombreux acteurs sont pluriactifs et/ou ont plusieurs responsabilités 

pouvant mener à des conflits d’intérêts et/ou de personnes. En ce qui concerne le café, il ne semble 

y avoir qu’un seul producteur de café hors PNR avec 2000 à 3000 m2. Il existe une seule entité 

faisant de la torréfaction localement « Ti’café ». Que ce soit pour le café ou le chocolat, les 

transformateurs du 972 s’approvisionnent auprès de la Dominique et de Sainte-Lucie. L’ensemble 

de ces informations est considéré comme précieux et répondant aux problématiques initiales du 

stage. Elles doivent donc être évoquées de manière explicite dans le mémoire de S Mitais. 

En ce qui concerne le 2ème volet du stage. Un bref historique de la culture de café et de son déclin 

est dressé par JLS. La mineuse du café est apparue sur les parcelles en concession du PNR. C Bortoli 

a recensé les cortèges de ravageurs locaux pouvant servir à une lutte biologique et a procédé à des 

tests in vitro de parasitisme de la mineuse. L’ensemble des données semblent avoir été récoltées 

et les analyses statistiques ont débuté. Une collaboration avec la FREDON (Rémi Picard) portant 

notamment sur ces analyses a été formalisée. La rédaction du mémoire de fin d’étude a été débutée 

et des échanges avec le tuteur de C Bortoli (N Chen) sont en cours. Ces échanges ont également 

porté sur la composition du jury de soutenance. 

 

 973 : E Decayeux a fini sa phase d’enquêtes. 25 producteurs ont été interrogés et le travail d’analyse 

de ces enquêtes a été entamé. Il porte sur la typologie des producteurs, de leurs systèmes 

d’exploitation ainsi que sur les systèmes dans lesquels il y a du poivre, de la vanille, du cacao ou du 

café. La production de ces spéculations est faible et de nombreux systèmes sont encore jeunes et 

ne produisent pas ou peu. La vanille est préférentiellement cultivée hors sous-bois. Les systèmes 

comportant des caféiers sont très marginaux. Il existe une dynamique certaine en ce qui concerne 

la culture de cacao. La rédaction du mémoire est en cours et des échanges avec le tuteur 

académique (S Halftermeyer) sont en cours. Une réflexion dans le mémoire sera portée sur les 

freins et les leviers de mise en place puis de gestion des cultures de sous-bois sur le territoire.  

 

2 – Avancement / production des posters par DOM et du poster commun 

 

S Lefevbre, en charge de la coordination du poster commun avec Y Uneau, évoque les difficultés à 

rassembler des données communes pour tous les stages. Seuls les 971 et 973 pourraient 

éventuellement avoir des données « comparables ». Un moyen de palier à ce problème serait de 

trouver le point commun minimal aux stages effectués. Par exemple, la mise en avant d’espèces 

pérennes associées et de leurs services ont été évoqués. Chacun des stagiaires a également été capable 

de dire, parmi les cultures initialement visées, si elles sont effectivement en cours de développement 

ou non. Chacun sait également environ combien de personnes cela concerne. L’ensemble de ces points 

ajoutés les uns aux autres pourraient également constituer une trame pour le poster commun. Le travail 

de réflexion est à poursuivre. 

 

En ce qui concerne le poster / DOM. Il a été rappelé qu’il constitue une sorte de synthèse des travaux 

effectués lors du stage. Cette « synthèse » ne doit cependant pas contenir l’ensemble des résultats et 

des discussions qui figureront dans le mémoire/rapport. Elle pourra mettre en avant un ou plusieurs 

résultats « saillants ». En ce qui concerne les 972 et 976, ce poster se doit d’évoquer le sujet initial, 

même si peu données sont disponibles. 
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Le modèle envoyé permet de se rendre compte de la taille (en termes de caractères/mots) du contenu 

des futurs posters. La rédaction des posters sera facilitée une fois les mémoires bien avancés mais elle 

doit être réalisée avant la fin du stage. Il n’est pas demandé aux stagiaires de finaliser la présentation 

du poster mais de pouvoir fournir texte et figures qui les constitueront.  

 

3 - Points projet TAD général / divers 

 

S Saj a remercié l’ensemble des participants car la remontée d’informations vers la coordination générale 

du projet est possible grâce aux échanges effectués depuis début mars. Pas de réunion supplémentaire d’ici 

à la fin des stages. Des échanges par email/skype sont cependant souhaités si des problèmes sont régler de 

manière urgente et/ou si des difficultés de rédaction / d’analyses apparaissent. S Saj sera absent du 19/07 

au 27/08 mais reste joignable par email/tel aux horaires de la métropole. 

 

Une réunion de bilan des stages / préparation des posters / préparation des journées TAD 973 entre Y Uneau 

, J Louis-Sydney et S Saj est programmée le 13/09 à 8h. 

 

JLS pose la question de la procédure de remontée des factures auprès du Cirad, coordinateur du projet. La 

question est transmise à JM Thévenin.  

 

 


